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Les cylindres sont exlerieurs.

Leur ecartement d’axe en axe==2",080.

La distance des roues extrömes d’axe en axe est de 5",200.

Ces machines passent sans trop de diffieultes dans des courbes
le 250 metres de rayon. Gependant l’usure des bandagesparait y
itre considerable.
Sur la rampe de 22 millimetres, ces machines remorquent un

poids brut de 150 tonnes, avec une vitesse de 17 & 18 kilometres ä

[heure.
Pour gravir les rampes de 14 ä 15 millimötres, on se sert de

leux machines ordinaires, soit mixtes, soit americaines; la vitesse

est d’environ 25 kilometres A l’heure. La descente de la pente de

22 milliemesse fait sans vapeur,les freins serres ; on marche regu-

lierement et ä une tres-faible vitesse.
Le chemin de Stuttgard ä Ulm, ainsi que les autres Mini du

röseau wurtembergeois, fait honneurau talent de M. V’ingenieur en
chef Carl Etzel, ainsi qu’ä celui de son digne collaborateur,
M. Klein.

Central suisse. — Le chemin de fer Central suisse se compose

de deux graudes arteres, dont l’une relie Bäle ä Lucerne, en pas-

sant par Liestal, Olten, Arbourg et Sursee, et l’autre Arau ä Bienne,

en passant par Olten, Aarbourg, Herzogenhuchsee et Soleure. Une

autre ligne, partant d’Herzogenbuchsee, se dirige sur Berne, pour
de la rejoindre Thun d’un cöte, et le chemin de Genöve A Berne de

lautre.
Ces deux traces meltent le chemin Central suisse en communi-

salion directe, au nord, avec les chemins de France du pays Ba-

dois, et les cheminsde fer allemands qui debouchent sur le lac de

Constance; A l’est et au midi, avec le centre de la Suisse, les can-

tons de Vaud, de Geneve, du Valais, et l’Italie.

Le trac& adopte par les ingenieurs de la Compagnie, ä la tete

desquels se trouve M. €. Etzel, n’a reneontr& de tres-serieuses dilli-

cultös que dans la traversce du Jura, entre Sissach et Olten; de
Bäle ä Sissach, le maximum des pentes est de 1 centimetre. Au
delä de Sissach, le chemin s’eleve le long du flane de la montagne

du Hauenstein, en franchissant avec beaucoup de hardiesse de pro-
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fonds ravins, coupant en souterrains deux contre-forts pres du vil-
lage de Buckten, traversantle village de Lauffelfingen, et conser-

vant jusqu’au point eulminant de son profil, sur une longueur de

9,300 metres, une rampe uniforme de 20”",8, sauf un palier de

50!) mötres situ& vers son milieu, et röserv& pourla station de So-

merau. Au sommet de ce plan incline, se trouvela stalion de Lauf-

felfingen, qui pr&cede l’entree des souterrains du Hauenstein; ce

tunnel, dont la longueurest de 2,500 mötres, descend vers la vallee

de l’Aare, en conservant dans toute son etendue une pente de 25"‚4.
O’est en debouchant du tunnel, sur le versant oriental du Jura, que
le voyageur venant de France apergoit pour la premiere fois, et

peut, si le temps est favorable, embrasser dans leur ensemble les

hautes montagnes de la Suisse centrale, depuis les pies neigeux

de l’Oberland bernois jusqu’aux sommets denteles du canton d’Ap-

penzel.
Au delä du tunnel, la ligne descend avee une pente de 25 mil-

liemes sur 3,600 m£tres jusqu’ä la riviere l’Aare, qu’elle traverse
sur un beau pont, puis gagne par un palier la station centrale

d’Olten.
L’embranchement qui conduit d’Olten a Arau est presque ho-

rizontal. Sur cette section, il a pourainsi dire suffi de poser le bal-
last sur le sol sans autre travail preparatoire. Le chemin touche

Aarau, en traversant en tunnel la montagne sur laquelle cette ville

est assise, et doit se souder sur ce point au chemin du Nord-Est.

La ligne prineipale, partant d’Olten, poursuit sa route vers Lu-
cerne en remontant, par des pentes douces, la vallee de !’ Aare jusque

vers la station de Surste, ot elle s’infl&chit ä l’est, passe au bord

du petit lac de Sempach, et dessert la station de ce nom, qui fran-

chit un faite dont le point culminantest pres de Rothemburg.
Depuis Olten, l’inclinaison ne depasse pas 10 milliemes; mais, ä

parlir de ce point, la ligne descend vers la vallee de ’Emmesur

une pente de 16 re, ayant 7,600 metres de longueur,

franchit la petite Emme sur un pontde fer de 105 metres d’ouver-

ture ä quatre travces, et s’arrete sur le pont de Lucerne, ä cöt& du

debarcadere des bateaux ä vapeur qui naviguent sur le beau lac
des quatre cantons.
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Les autres parties du trace du reseau Centralsuisse n’offrent aucun

autre point ol l’on ait rencontre des diffieultes un peu serieuses,
si ce n’est le passage de la Sommerald et de la grande Emmeä

Burgdoff, et l’entree de Berne, otı le cheminfranchit l’Aare sur un

pont en fer de 45 metres de hauteur et de 160 metres d’ouverture
en trois travees.
En plan, ce trac& est heureusement eombin& en ce qui con-

cerne les alignements droits et les courbes, qui sont en propor-

tion de 70 pour 100 de longueur totale pour les premiers, et de
50 pour 100 pourles autres.

Le rayon des courbes en pleine voieest göneralement au-dessus

de 50) meötres, et ne s’abaisse A 560 mötres que sur deux points,
l’un vers le Hauenstein, l’autre ä Rothenburg, entre Sursee et Lu-

cerne.
Le trac& du chemin Central suisse se trouve dans des conditions

favorables, en ce sens que, le mouvement ayant lieu surtout de la

France vers la Suisse, les trains charges n’auront a gravir que des
rampes qui ne döpassent pas 20 millimes, celles de 25 et 26 mil-
liemes n’6tant remontdes que par des waggons vides ou faiblement

charges.
Les prineipaux ouvrages d’art du chemin Central suisse sont au

nombre de dix-neuf, comprenant:
1° Quatre ponts ou viaducs en pierre;

2° Onze ponts ou viadues enfer;
3° Quatre tunnels d’une largeur totale de 2,900 metres.

Les ouvrages d’art en pierre sont tres-Elögants et construits avec

beaucoup de soin. Nous citerons entre autres le viadue de Rumlin-
gen, composd de huit arches en plein eintre dont les voütes ont

0”,90 d’6paisseur A la clef et 13",50 de diamötre; les piles ont

15 metres de hauteur et 3 metres d’epaisseur.

Les ponts en fer de toute grandeur sontfort nombreux; ils ont

ete presque tous exccutes en rögie dans les ateliers de la Com-
pagnie.

Nous decrirons leurs differents modes de construction plus loin,

entraitant des travaux d’art. Nous nous borneronsä faire mention
ici des ponts qui sont au delä de 10 mötres de portde entreles eu-
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löes. Ceux-lä ont &t& tous ex&cutes avec du fer ä treillis, suivantle
systeme de Howe.

Le plus remarquable est celui de l’Aare, pres de Berne: etabli

pour livrer passage au chemin defer et ä une route, il est compost
de deux grandes poutres en treillis, renfermant, dans l’espace re-
serve entre elles, un chässis de voiture au-dessus duquel sont eta-

blies les deux voies du chemin defer.
Le platelage de la voie charretiere et celui des rails sont suppor-

tes, le premier par la partie inferieure, le second parla partie su-

perieure des cadres en töle, formant, entre toises et armatures, des
grandes poutres en treillis.

Les dimensions prineipales de ce pont double sont les sui-

vantes:

Hauteur des poutres. . . . ei 9",899
Longueur du pont entre les eulsah en al
Onrärtäre des deux travces extr&mes. . . .  50”,000

Ouverture de la travee du milieu. . . . . . ,57”,200
Longueur totale des poutres metalliques. . . 168,200
Hauteur des voies au-dessus de l’etiage de la

EEE TIER DER 243900

Nous indiquerons aussi commedignes d’attention les ponts dela
Birss et de la Frenke, le premier pr&s de Bäle, le second pres de

Liestal.

Commeexception aux types pr&ecedemmentdeerits, nous eiterons
le pontsur l’Aare, pres d’Olten. Yr

Ce pont, dont le tablier fait partie d’un long plan incline A
48 millimetres par mötre, est compos& de trois trav&es de 51,50
d’ouverture chacune; chaque travee est fournie d’arcs de cercle en

töle soutenant les poutres du tablier par l’intermediaire de barres
verticales reliees entre elles, dans leur milieu,' par une suite d’en-
tre-toises.

Les trois arches ont leurs naissances are sur meme plan ho-

rizontal; la difference de hauteur est rachetee par la difierence
existant entre les flöches, qui ont respectivement pour hauteur

5".40, 4”,80 et 4,20.
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On a enfin, au chemin Central suisse, employe, pour certains

passages par-dessus, un systeme de poutres en bois armees de ti-
rants enfer.

Parmi les souterrains, il fant citer celui du Hauenstein, perce

dans la formation jurassique. Rencontrant une feuille tres-aqui-

fere, il a present de grandes difhicultes en ex&eution.
Nous devonsenfin signaler la bonne disposition et la gracieuse

architecture des bätiments de stations du chemin de fer Central

suisse, dont les plans ont &t& publies dans le Portefeuille de !inge-

nieur.

Unefaute grave, A notre avis, qui a &l& commise dans l’ex&eution

de ce chemin defer, a &t& de n’acheter, sur une partie du parcours,

les terrains, et de n’ex&cuter les travaux de lerrassement et meme

les travaux d’art que pour une seule voie.

Chemin du Nord-Est. — Le chemin de fer du Nord-Est suisse

devrait ötre classe parmi les chemins ä pente moyenne. Si nous le

döerivons A la suite du chemin de fer Central suisse, qui est un

chemin ä pentes fortes, et avant celui du Sud-Est, oü les pentes

sont encore plus rapides que sur le chemin Central, c'est afin qu’on

puisse se rendre compte d'un seul coup d’eil des conditions d’exe-

cutjon des chemins du r&seau suisse septentrional. Le chemin du

Nord-Est peut d’ailleurs, en se plagant ä ce point de vue, £tre

consider& comme une dependance du chemin Central. Ce chemin

se raceorde au chemin Central suisse a Weeschnau, pres d’Aarau,

passe ä Baden, Zurich, d’oü il rebrousse pour gagner Winterthur,

puis Frauenfeld et Romanshorn, sur le lac de Constance.

Il met en communication, au moyen de ce röseau, qui comprend

une &tendue de 166 kilometres, le Rhin, le lac de Constance, le

canton d’Argovie et celui de Zurich avec les chemins defer alle-

mands, les chemins de fer frangais, le centre de la Suisse et l’Italie.

Entre Zurich et Winterthur, se detache un embranchement qui

suit la vallde de la Glatthal pour desservir Greilensee et Uster. De

Winterthur, part un autre embranchement qui se dirige sur

Schaffhouse; en ce meme point, se soude le chemin de fer du Sud-Est.

Enfin un troisiöme embranchementreliera Brug ä Koblentz sur

le Rhin.


